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Faire la lumière sur les papillons de nuit
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Depuis trois années, deux sites remarquables de la
valléeduViroin font l'objet d'un suiviinnovant et régulier
despapillons de nuit. Certains d'entre vous onteu la chance
d'y participer lors des Leçons de Natureou des stages na­
turalistes organisés par les Cercles des Naturalistes deBel­
gique. Petites et grandes découvertes, étonnements et émer­
veillements ont été à chaquefois au rendez-vous.
Toutefois, la façon de procéderà l'étude des papillons de
nuit semblenébuleuse pour bon nombre, tant elle est dif­
férente de celle des papillons de jour. Ce sont des tech­
niques originales qui vous ouvrent les portes sur des
connaissances nouvelles et qui vous permettentde vivre Un des sites étudiés : la base de la Montagne-aux-Buis ,

desmoments passionnants. C'est ce quien fait soncharme Là_D_o_u_rb_e_s _CV_ir_o_in_v_al_) ---'

et son attrait. Un partages'impose!

Comment celase prépare ou quelques éclaircissements... techniques!
La veilledujour de l'observation, au crépuscule, un

piège lumineux est placé dans un environnement riche et
varié, souventà proximitéd'un milieuboisé.
Le lendemain matin, les papillons qui y ont été attiréssont
identifiés, sexés, dénombrés (parfois photographiés !)et re­
lâchéssur place. Ce moment privilégié favorise la circula­
tiondes informations écologiques des espèces rencontrées,
des vérités (fausses et vraies), des a priori, etc. : unevérita­
bleFoireAuxQuestions queje vousproposededécouvrir !

Foire AuxQuestions
Pourquoiétudierspécialement lespapillons denuit?

Les papillons de jour sont devenus au cours du
tempsde véritables ambassadeurs de la conservationde la nature. Ils font l'objet de nombreuses étudesmenant
souventà des mesures de protectionet despratiquesde gestion. Chacuna un avisfavorable à cette sauvegarde,
voirey collabore activement.
Le statut des papillons de nuit est beaucoup plus ambiva­
lent auxyeuxdu grandpublic.Pourtant, une foisqu'on s'y
intéresse, on se rend très rapidementcompte que les pa­
pillonsde nuit:
1. jouent un rôle écologique fondamental dans les écosys­

tèmes (pollinisation, bio-indicateurs, etc.), tout à fait
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Quels papillons rencontre-t-on leplus souvent ?
Dans la majorité des cas, et en fonction de la saison, les familles les mieux représentées sont celles des

hépiales (juin-août), feuilles-mortes (juillet-sept.), géomètres et noctuelles (toute l'année), notodontes (mai­
sept.), sphinx(juin-oct.), écailles (mai-août), etc.

Quand trouve-t-onleplus d'espèces différentes ?
Les moisde juin et juillet sont les plus exaltants. En moyenne, durantune nuit chaude et sans pluie, 250

espèces (microlépidoptères compris) peuventêtre rencontrées. Ces nuits-là sont véritablement enivrantes pour
le naturaliste qui y trouve une atmosphère uniqueet matièreà observeret étudierdurantde longsmoments.

Lespapillons denuit volent-ils aussi en plein hiver ?
Oui, En Belgique, les périodes de vol des quelque 2400 espèces de papillons de nuit (Hétérocères) se

succèdent tout au long de l'annee, y compris en hiver.Ainsi, 100espèces passent l'hiver sousformed'adulte et
sont dès lors observables uniquement en débutd'année.
C'est aussi à ce moment-là de l'année que les nombres d'individuspar espèce sont les plus importants. Les or­
thosies (une noctuelle) peuventse rassemblerpar plusieurs centaines en une seule nuit, dans un seul piège!
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Des papillons denuità déterminer?
Comment identifier tantd'espèces? En uneseulematinée, il y a moyen pourquiconque de reconnaître très

facilement les dix principales familles de papillons nocturnes, à l'œil nu, à partir de la taille du papillon, de la
positiondes ailes (ou des pattes antérieures) au repos, de la forme des ailes, du comportement, etc. (cf. ci-des­
sous). L'identification des espèces se fait commeavec un guide des oiseaux, visuellement d'abord, par la lec­
turedescritères diagnostiques ensuite. Les prétendues difficultés liéesà l'identification sontdansla majorité des
cas surfaites.

Ailes antérieures larges , plutôt triangulaires, disposées à plat
Corps fin et peu robuste & Volfaible , lent, mou



Un papillon de nuit, c'estquandmêmepastrès coloré.. .
FAUX, il faut le voirpour le croire1Rouge, rose, orange, jaune, vert, bleuté, violet, doré, argenté... toutes

les couleurssont présenteschez les différentes espèces, et en combinaison avecdes motifs blancs et noirs!bruns
bariolés, maculés, contrastés ou non.

Gracillaire commune du chêne (Culoptilio
/I/l'hll1lldlll), surnommée parfois «chien ass is»
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Œcophore trempette (Aluboniu geoff/ elllll .
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Despapillons de nuit en pleinjour,est-ce possible ?
Certaines familles ou espèces de papillons dits « nocturnes » ne sont actives quedurantla journée, sous

un soleil radieux! Adèles, microptéryx et zygènes sontles plus connus. D'autres encores'envolent au moin­
dre dérangement de la végétation(à notresimple passage p. ex.), comme de nombreusespyrales, des géomè­
tres, desptérophores, etc. Ces espèces ne se retrouvent jamais dansles pièges et une recherche active en plein
jour est indispensable. Étudier les papillons de nuit se fait aussidejour !

Mine de rien... en creusant encore un peu !
C'est aussi enjournéeque l'observation minutieuse des feuilles d'arbres, d'arbusteset deplantes herba­

céespermetde déceler les traces de la présence des chenilles desmicrolépidoptères... Beaucoup creuse, entre
les deux épidermes de la feuille, desgaleries linéaires ouprenantla forme de tenteou decloque. Les botanistes
ont à coupsûrdéjà rencontré maintes fois ces types de mines.
La forme de la trajectoire, l'emplacement et la longueur de cesmines sontsouvent caractéristiques de l'espèce,

• sa signatureen quelque sorte. Les minessontomniprésentes dans la nature, nettement apparentes et particuliè­
rementnombreuses en automne.

Envie de vivre cette expérience?
Dansles célèbres réserves naturelles oumassifsboisés de la vallée duViroin, dans le Parc naturel Viroin­

Hermeton, une fois par mois, du mois de mars au mois de septembre, des Leçons de Nature« Papillons noc­
turnes » sontorganiséespar les CNB. Cet étalement des LDN sur une année offrel'avantage de suivre l'émer­
gencedes nombreuses espèces les unes après les autres et de rencontrer les papillons uniquement printaniers,
estivaux ...
Ce genre d'activité étant soumise à autorisation ministérielle (que nous possédons), profitez de l'occasionet
inscrivez-vous avant qu'il ne soit trop tard.
Enfin, pour pouvoir profiter pleinement de ces instants, il est heureux d'avoir l'occasion de participer à plu­
sieurs sorties dansl'année.

Quelles suites donnerà ces observations?
Le suivi des papillons de nuit à long terme est tout aussi essentiel et source d'informations écologiques,. .. . ~ . ..

Mine de rien... en creusant encore un peu !
C'est aussi enjournéeque l'observation minutieuse des feuilles d'arbres, d'arbusteset deplantes herba­

céesoermetde déceler les traces de la nrésence des chenilles desmicrolénidontères. ; Beaucoupcreuse. entre




